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Cette nouvelle lettre d’informations du Collectif de Sauvegarde de la Vallée du Saint-Avit 
a pris plus de temps que prévu. Depuis le samedi 10 janvier 2026, une information 
circulait annonçant l’arrêt officiel du projet agrivoltaïque de La Guérinchie. Une 
information majeure, qui nécessitait impérativement une confirmation formelle et 
incontestable avant toute communication publique. 

Dès les premiers échos, le collectif a entrepris de vérifier l’information auprès des 
différentes parties concernées. 

La personne à l’origine de la première information nous a indiqué qu’elle ne pensait pas 
que l’info allait se propager aussi rapidement et qu’elle ne devait pas être rendue 
publique immédiatement. Elle nous a demandé de patienter. Engagement que nous 
avons respecté, sans jamais renoncer à obtenir une confirmation officielle, ni laisser 
ce dossier s’enliser, d’autant plus dans un contexte électoral sensible. 

Concernant ENGIE Green, malgré plusieurs appels téléphoniques, messages laissés sur 
répondeur et deux mails restés sans réponse, aucune confirmation écrite ne nous a été 
transmise. Il nous a simplement été indiqué qu’une réponse pourrait intervenir courant 
février. 

Le dimanche 1er février 2026, lors de la présentation de la liste électorale de Mme 
Hyvoz, nous avons interrogé M. Joël Faure sur l’état réel du projet et sur les informations 
qui circulaient. Après quelques hésitations, il a précisé la situation en ces termes : 

À l’issue d’études* menées par ENGIE-Green, le projet a été jugé insuffisamment 
rentable. Ils m’ont alors proposé une augmentation de la surface de panneaux 
photovoltaïques, notamment en bordure de route du haut, proposition que j’ai refusée. 

* Le CSVA 24 précise que, malgré plusieurs demandes, ces études n’ont jamais été communiquées au collectif. 

Suite à ce refus, ENGIE Green a décidé de stopper le projet. J’ai demandé une 
confirmation écrite de l’arrêt du projet ainsi que l’annulation du bail déjà signé. 

Note ajoutée après rédaction de cette news : 
Ce courrier d’ENGIE a été reçu par M. FAURE le 4 Février 2026. 

Ces dernières semaines ont donc été particulièrement complexes : rechercher des 
informations fiables, croiser les sources, rester discrets lorsque nécessaire, tout en 
continuant à exercer une vigilance constante afin de ne pas tromper ou décevoir les 
citoyens mobilisés. 

 

 
Aujourd’hui, lundi 2 février 2026, nous disposons enfin d’une preuve officielle et 
incontestable.



 

 

Un courrier émanant d’ENGIE Green, 
adressé à la Mairie de Nantheuil, confirme 
l’arrêt définitif du développement du 
projet agrivoltaïque de La Guérinchie. 

Ce courrier a été reçu en mairie le 22 
janvier 2026. Il est daté du 17 novembre 
2025, une incohérence que nous 
attribuons très probablement à une erreur 
administrative (copier-coller). Nous 
demanderons à ENGIE Green d’apporter 
les précisions nécessaires lorsque 
l’entreprise prendra enfin contact avec le 
collectif. 

Le CSVA 24 tient à remercier 
chaleureusement Mme Lagarde, Maire 
de Nantheuil, pour nous avoir transmis ce 
document officiel. Depuis le début de ce 
dossier, elle a toujours fait preuve de 
transparence et de loyauté dans ses 
échanges avec le collectif ce qui, chacun 
pourra en juger, n’a pas été le cas de tous 
les acteurs impliqués. 

Nous sommes contents de ce résultat. Après 10 mois de travail, nos efforts ont payés. 
Mais nous restons simples par respect pour ceux qui combattent des projets beaucoup 
plus difficiles que le nôtre. Nous sommes solidaires et soutenons tous les périgourdins 
victimes de ces projets « business ». 

Nous restons sur nos gardes. Un autre énergéticien peut débarquer pour reprendre ce 
projet ou un autre … le CSVA 24 sera toujours là ! Fort de notre expérience et des 
nombreux dossiers prêts, nous ne lâcherons JAMAIS l’affaire ! 

Le site internet csva24.fr et la page Facebook SCVA 24 resteront ouvert le temps qu’il 
faudra. 
 
Merci à tous pour votre soutien … 

 
 
BP et Shell se retirent du marché des énergies renouvelables après y avoir perdu des 
milliards et voilà ce que ça révèle des discours officiels sur la transition énergétique. 

Après avoir investi massivement pour verdir leur image, BP et Shell font marche arrière 
dans les énergies renouvelables, un virage qui interroge la viabilité économique de la 
transition énergétique telle qu’elle est aujourd’hui promue. L’échec de ces géants 
pétroliers met en lumière les limites d’un modèle largement subventionné, plus complexe 
et coûteux qu’annoncé. 



 
 

 


